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/L'ÉDITORIAL/

Photographe Yannick Labrousse
De gauche a droite Constance Guisset, Noe Duchaufour-Lautrance,
Germain Bourre, Inga Sempe, Mathieu Lehanneur et Pauline Deltour

Par Bénédicte Epinay

ILS SONT JEUNES et portent haut les couleurs du design français Pauline
Deltoui Constant f Guisset, Inga Sempe Noe Duchaufoui Lawiance,
Mathieu Lehanneur ct Germain Bourre font la couverture de ce special
design Pourquoi eux ' Parce que riches de chemins créatifs distincts, ils
représentent le meilleur de nos designers tricolores Maîs une fois pose

cc constat tres positif, une seconde remarque, plus pessimiste, s'impose
Tandis que l'Hexagone forme dcs bataillons de créatifs que I etranger
nous envie, cette même France peine a comprendre, voire a cernei, ce
que recouvre le design Pire nos designer se plaignent d'y trouver peu
d'opportunités de travail I aurence Salmon et Mane-Jo Malait nous
invitent a plonger au cœui de (elle Fiench touch Avec Jeanne-Marie
Darblay, e est au cœui d un Nepal ou le temps semble suspendu que nous
vous convions pour cette premiere escapade de l'année Une destination
ou I on prie aussi bien Bouddha, Shiva que Khali, dans une incroyable
harmonie religieuse qui déviait faire réfléchi! ^

Retrouvez moisurTwitter @Bene_LesEcros
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/LES MOTS/PORTRAIT

GENERATION DESIGN
Forts de la pluralite de leurs cheminements créatifs, Pauline Deltour, Inga Sempé, Constance Guisset,

Mathieu Lehanneur, Noe Duchaufour-Lawrance et Germain Bourre sont représentatifs de cette

génération qui porte haut les couleurs du design français

Par Laurence Salmon /Photographe Yannick I abrousse

CONSIDÉRER LE PREMIER SILEX taille pai l'homme
de Néandertal comme le fruit d'un design, il \ a un pas
que certains n'hésitent pas à franchi! Manière de suggé-
rer à demi-mot que le design serait né au moment où
l'homme a commencé à produire ses propres outils.
Depuis, l'eau a coulé sous les ponts de l'histoire, et le
design est à présent identifié comme un métier de créa-
tion à part entière, enseigne en France dans des écoles de
renom d'où sortent quelque 1500 diplômés chaque annee
On dénombre ainsi près de 30000 à 35000 designers exer-
çant dans l'Hexagone Germain Bourré, Pauline Deltour,
Constance Guisset, Mathieu Lehanneur, Noé Duchaufour-
Lawrance et Inga Sempé figurent au premier rang de ces
designers qui rendent nos objets tant désirables.
Si faire du design, c'est d'abord ciéer des formes, le desi-
gner endosse surtout la délicate responsabilite d'insuffler
de la qualité à notre quotidien qui en a bien besoin Rap-
pelons que la où il ) a du bon design, l'utilisateur en
ressent immédiatement l'effet pai ce que son expérience
s'en trouve transformée, améliorée, augmentée. C'est en
tout cas l'objectif visé par Noé Duchaufour-Lawrence dans
le nouveau salon Business Air France, situé dans le termi-
nal 2E de l'aéroport Pans-Roissy-Charles-de-Gaulle J'ai
dessiné cet espace en fonction de la course du soleil, en créant des

îlots par fonctions Je me suis questionné sur ce qui restait de
nature dans ce no mans land qu'est un aéroport II s'agissait de
dessiner un lieu apaisant, dote d'une certaine naturahte Le
confort et la détente à l'ouest, les zones vives a l'est et le travail
au centre » C'est aussi l'exemple du projet « Demain est
un autre jour » (2013) de Mathieu Lehanneur, destiné à
l'unité de soins du Groupe hospitalier Diaconesses-Croix
Saint-Simon à Paris Grâce à un logiciel qui récupère les
données metéo sur Internet, la peau en mds d'abeilles de
son cercle lumineux - mi-éciaii, mi-sculpture murale -
laisse transparaître le temps qu'il fera le jour suivant Com-
mandité par la Fondation de France, cet objet inédit
entend accompagner les patients et leurs familles, usant
du détour aussi trivial que poétique du temps qu'il va faire
pour aborder celui qui reste à vivre.

LE DESIGN A CECI DE BIEN qu'il ne s'interdit aucun
sujet De la même maniere, il n'existe aucun profil type de
designer Chacun son parcours Noé Duchaufour-
Lawrence est passé par les Arts déco après une foimation
en sculpture métal a l'Ecole nationale supérieur des arts
appliques et des metiers d'art (Ensaama), avant d'être
révélé par le decor du restaurant Sketch, a Londres, en
2002. Depuis, il a signé bien d'autres lieux aussi embléma-
tiques le Sendeiens, à Pans, Sénéquier, à Saint-Tropez;
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De gauche
a droite •

Germain Bourré,
Constance Guisset,

Inca Sempe, Pauline Deltour,
Noé Duchaufour-Lazvrance,

Mathieu Lehanneur.
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Ci-contre : La butte A,
une valise à fromages conçue
par Germain Bourré.

A droite : Le mètre ruban
de la collection « Argent de
poche » de Pauline Deltour,
dessiné pour Puiforeal.

g
fe
•a

« Demain est un autre jour » de Mathieu Lehanneur,
installe dans une unité de soins palliatifs à Paris.



Date : 13 FEV 15

Pays : France
Périodicité : Mensuel

Page de l'article : p.42-45
Journaliste : Laurence Salmon

Page 5/7

  

LEHANNEUR 5434103400507Tous droits réservés à l'éditeur

le Ciel dè Paris, au 56e étage de la tour Montparnasse...
Aujourd'hui, il ne jure que par l'objet architectural : « C'est
l'objet qui née l'esprit dfs lieux », affirme-t-il, tout en détail-
lant la réalisation d'une micro-architecture qui redimen-
siomie l'atrium d'un immeuble de bin eaux parisien, pies
de la Bourse. A la tête d'une agence de neuf salariés, ce
designer d'un canapé best-seller chez Cinna (modèle Otto-
man) se développe outre-Atlantique grâce à l'éditeur amé-
ricain Bernhardt, tout en cumulant les succès en cosmé-
tique à l'instar du flacon I Million de Paco Rabanne.
De son côté, Mathieu Lehanneur aime s'aventurer hors
des sentiers battus du mobilier. Contacte par l'Institut du
cerveau, iljubile : «Je n'ai m fasrmaticm -rn peur pont la
science. Mais lf monde de la recherche fondamentale est une
matière passionnante et complètement inexploré par le design. »
Déjà, dans le cadre de son diplôme à l'École nationale
supérieure de création industrielle (ENSCI), l'aspirant
designer avait marque sa différence avec cles propositions
sur la galénique, questionnant la forme des médicaments
pour aider les malades à mieux se soigne!. Loin tl'êli e un
coup d'épée dans l'eau, cette initiative a retenu l'attention
des laboratoires pharmaceutiques. Dix ans plus tard, il est
sur le point de concrétiser avec l'un d'entre eux, a\ec des
enjeux sanitaires à la clé.
Mathieu Lehanneur est coutumier de ces pas de côté; il
cherche à se réinventer à chaque opportunité. « Tout est
intéressant, quel que soit l'interlocuteur : un prêtre, une marque
de luxe ou une galerie. Tout dépend de la question posée »,
explique-t-il. De fait, on lui doit le mobilier liturgique de
l'église de Melle, clans les
Deux-Sèvres ; le lounge
d'Audemars Piguet pour
ArtBasel, à Miami ; et une
prochaine expo à la Car-
penters Gallery, à Paris. Son
dernier opus : une éton-
nante enceinte sans fil,
Boom Boom, éditée par
Binaur ic , douée d 'une
application sniar Iphone qui pei met d'emegistier le son
en SD chez soi ou en voyage. Sans complexe, Mathieu
Lehanneur jongle ainsi d'un univers à l'autre et travaille
à différentes échelles puisqu'il est également associé à
l'agence LAN Aichileiluie, après avoir gagné le concours
pour le futur réaménagement du Grand Palais.

« LE DESIGN N'EST PAS UNE PROFESSION mais une
attitude », disait l'artiste hongrois Lâszlô Moholy-Nagy,
célèbre professeur au Bauhaus. D'aucuns assimilent
un peu vite le design à n'êtie que le complice cle la surcon-
sommation, or il sait prendre ses responsabilités. « J'ai une
haute opinion des enjeux de ce métier, souligne Mathieu Lehan-
neur. Il >' a des clients à qui je réponds qu 'il n 'est pas nécessaire
de produire un objet de plus. » Germain Bourré a la même
réaction : « On ne peut plus produire et dessiner comme Hy a dix
ans. ll rn 'arrive de rediriger un client vers une optique plus respec-
tueuse du développement durable », raconte-il. Cet épicurien,
formé auprès de Jean-Marie Massaud et de Daniel Pouzet,
et diplôme de l'École supérieure d'art et de design (Esad)
dè Reims où il enseigne aujourd'hui, est l 'un des tenants

« Le design n'est pas
une profession mais
une attitude. »
Lâszlô Moholy-Nagy

de ce qu'on appelle le « design culinaire ». C'est l'une des
facettes de ce design français fort de sa diversité d'expres-
sions. Paradoxalement, Germain Bourré n'aiine pas ce
qualificatif « culinaire » qu'il juge trop restrictif : « Soit, on
nous sollicite pour de l'événementiel, soit on nous réduit à du sty-
lisme dans l'assiette, ce qui revient à ajuster les fines herbes dans
le bon sens! » A l'écouter, son activité s'apparente plus à du
conseil en design. Germain Bourré mise sur la qualité de
l'échange : « Un beau projet est une bette rencontre. >• II accom-
pagne l'ouverture de restaurants, comme Les Comptoirs
du Médoc ou Solyles, en participant à la recherche du chef,
à la création du concept et à la définition de la cat te. Il
travaille aussi pour des marques comme le traiteur Girau-
det ou les champagnes Veuve Clicquot, pour qui il a éla-
boré des menus dégustation avec des chefs (Laurent Azou-
lay, Mathieu Vianmiy... ), dont chaque plat était un prétexte
pour parler de l'histoire de la maison, du temps, du terroir.
Germain Bourré reste convaincu qu'il n'y a pas de meil-
leure pédagogie au service du design que l'expérience ainsi
vécue par les entreprises.

RESTE QU'UNE MAJORITÉ de ces entreprises - malgré
quèlques exceptions, tels Decathlon, Ligne Roset/Cinna,
Schneider Electric, Orange, EDF, Renault... -se montre
frileuse à l'idée de faire appel à un designer^ Manque de
culture design? Peur d'un surcoût? « C'est si difficile ici de
faire aboutir des projets, se désole Inga Sempé. Si au moins,
l'État français montrait l'exemple, comme son partenaire européen
suédois qui, dans un catalogue annuel, recense le meilleur de .son
design à l'adresse deses administrations pour qu'elles s'équipent. »
En France, nous avons le Mobilier national, qui certes fait
appel à notre fine fleur du design. C'est le cas de Noé
Duchaufour-Lawrence et d'Inga Sempé. Mais cette institu-
tion, héritièie du Garde-Meuble royal, tiavaille dans l'esprit
des arts décoratifs, ce qui n'aide pas à dissiper dans notre
pays le trouble autour de la vocation industrielle du design.
Les opportunités de travailler dans l'Hexagone restent
limitées. Pour Inga Sempé, cela se limite à Ligne Roset et
à Moustache. Pour le reste, elle va là où la cause du design
est mieux entendue. Notamment en Italie - Alessi, Luce
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Le nouveau salon Business Air France
du terminal 2£ de l'aéroport Paris-
Rohsy-Charles-de-Gaulle a été dessiné
par Noé Duchaufour-Lawrence.

Système de rangement
mural Plnorama,
d'Inga Sempé, pour la
sociétè danoise Hay.

La lampe Cape, de Constance Guisset,
éditée chez Moustache.
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Plan Mutin i - ou en Scandinavie— avet les suédois Gai
snas et Wastberg le danois Ha\ ou elle est éditée avec
régulante Cette dimension internationale des collabora
lions est le lot de riombieux designer francais pour qui
le made in / lance est a ce niveau un debat d'arnere-garde
car totalement déconnecte de la réalité de leur metier

< JE NE FAIS QUE DU DESIGN Jen ws mal man ; en vis
Bien qu elle se sente chanc< use Ing! Sempe est a (.ian II
faut le savoir la lemuneiation des designers cst plutôt
faible 3 a 4 % sul le prix de fabrication Inga Sempe tcm
pète a coups de tvveek contie le ministere de la Culture

Parce que nos objets sont assujettis a une fonction, nous tommes
assimiles a des ingénieurs, et donc le ministere nous ferme les
portes de la Maison des artistes On nous rejuse un statut d artiste-
auteur qui permettrait a certains d entre nous de survivre et
d avoir une protection sociale \ cela s ajoute le manque de
lespei I de ceilams commanditaires Hsprofnewt tlu contexte
de ensg et du grand nombre de designers sur le marche pour reduire
lf s rémunérations a l'état de peau de chagrin s offusque Pau
line Deltour On mente d etre bien paye II n'y a aucun plais»
a travailler gratuitement Parisienne depuis 2010 apies
s etre formée i Munich < be? le réputé Konstantin Grcic
cettcjcunc designer parvient a tirer son épingle dujeu en
refusant categonquement ces projets mal paves et en jon
glam entre enseignement a I Ecole cantonale d art de
Lausanne (EGAL) - ct edition d objets -Alessi, Bower,
Discipline, \Iu]i Lexon Puiforcat Son ti ait élégant a su
séduirejusqii injipon ou elle a dessuie des douieuis
destinées le rituel du the vert pour Shibafunc Koide
(201^) Elle ne s en cache pas le plus rémunérateur est
I architecture interieure qu elle développe depuis peu
ax ec ses comparses des Arts deco Anne Laure Gautier et
Gwenaelle Gnaid leuuies dans leur atelier appelé
En Bande Organisée (EBO) Le trio vient de signer le
stand Puiforcat au dernier Maison & Objet et réalise
depuis un an les vitrines de Balmain rue trançois I ',
a Pans Et cc n cst qu un début'
Constance Guisset a la même strategie passant de I objet
a I espace Et vice versa Comme I atteste son piojet

dei mer ne le nouveau concept
des lounges des Hotels Suite
Novotel a La Ha)e et a Paris
Cette nouvelle corde a son arc
s ajoute a son savoir-faire déjà
reconnu de scénographe Elle
a eu Angchn Prcljocaj comme
piemier client pour le decor de
son solo danse ! e Filmimbule
C était en 2009 I annee même
ou elle créait son agence apres
un pai com s de ti es bonne
eleve (Essec, Scicnces-Po ct

ENSCI) et une experience cl adminis t ra t r ice che? les
freres Bouroullec Suivra en 2013 une seconde collabo-
ration avec le célèbre chorégraphe pour un ballet d apres
le texte des Mille et Lue Nuits Cette annee elle assuiera
la double mise en scene d'expositions qui célèbrent les
30 ans de carriere cle Preljoca] au Centre national du cos
tume de scene (CNCS), a Moulins et a la Fondation V asa
rely, a Aix-en-Provence Dans la foulée, elle a su séduire
le inonde cles musees depuis sa piestation pom La
mecanique des dessous aux Arts deco en 2013 Elle
interviendia au musee du Quai Bianlv en 2016 Ce qui
plaît, e est sa maniere bien a elle d'insuffler du mouve-
ment de I etrangete de la délicatesse dans les objets ou
les espaces qu elle ch ssine a I image de son best seller
Vertigo, mi-lampe mi abri ou dc ( (ipe sa dci mere creation
a la forme tres emgmatique

SI, COMME SES CONSŒURS, elle regrette la faible inte-
gration du design clans les glandes entiéprises C onstance
Guisset reconnaît I efficacité des petits editeurs (Petite
Friture Moustache, etc ) qui ont émerge sur la scene fran-
çaise et permettent i ses projets d'exister en dehors des
canaux habituels C es microstructures dégagées de la ges
Uon lourde d un outil de production font partie des bons
côtes du design français Leur activisme se mêle a l'énergie
qui se dégage des evenements tels les Designers Davs ou
la Design Week et des nombreux outils de soutien que les
designers étrangers nous envient, comme les Ateliers de
Pans, le Lieu du design ou le VIA (Valoi isation de I inno-
vation dans l'ameublement) et ses diffeientes bouises de
recherche Le revers de la médaille on I a dit e est la per
sistance d une difficulté en France, a comprendre, voire
icenif i <e que iet olivie le design Oi les medias - hoi mis
les spécialistes comme le magazine Intramwos — a souvent
regarder le design par le petit bout de la lorgnette ont
leur paît de responsabilite comme partie prenante du svs
terne de la mode On dit i est design comme on dit cest
beau ou e est moche Or il y a mieux a dire sur cette
pratique Ainsi Inga Sempe s'étonne que les medias se
désintéressent tant de ce qui fait le sel du design le travail
in situ dans les usines, e est a-dire la mise en œuvie tech
nique, I integration des outils ou des savoir faire Comme
le capitonnage sophistique emprunte a la mode requis
pai I igné Roset pom ses sièges Rwhe Ou dans un anti e
genre le tissage complexe de ses couvertures éditées par
un fabricant de lame norvégienne R0ros Tweed éleveur
de moutons A bon entendeur salut ' À


	2015-02-13~1407@LES_ECHOS_SUPPLEMENT_SERIE_LIM.pdf
	2015-02-13~1345@LES_ECHOS_SUPPLEMENT_SERIE_LIM

